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Pour les négociateurs
de la pa»x en Orient

Ne permettons pas aux

statut personnel des t

La vérité, que tout le monde
connaît en Orient, et que seuls

ignorent certaines gens de parti-
pris, c'e?fc que les Jeunes Turcs,
enveristes ou kémalistes, n'ont

pas change de mentalité, ils sont

en 1922 ce qu'ils étaient en 1914.
Ils n'ont puisé dans la guerre aucun
enseignement. Ils sont xéno-

phobes. Le but suprême au-

quel ils tendent est de constituer
un Etat turc où le raïa sera dé-

possédé de ses droits et où l'étran-

ger ne sera plus protégé par les

capitulations. Ils veulent abattre
toutes les barrières qui les em-

pèchent de turquiser l'empire.
Ils n'admette ,t pas que les puis-
sances contrôlent leurs actes po-
litiques ou religieux. Que le na-

tionalisme triomphe, et il n'y aura

pour les musulmans et les non-

musulmans qu'une seule et même

loi. Un étranger, par exemple, sera
jugé non plus par son tribunal
consulaire mais par un tribunal ot-
toman. Cette perspective seule

remplit d'effroi nos compatriotes
de Constantinopîe et de Smyrne.
Car en Turquie la justice est plus
que boiteuse, elle est aveugle.
Tout récemment encore un avocat

me disait ; « Si les Alliés avaient
la faiblesse de laisser porter la plu*
petite atteinte au bienfaisant privi-
lège qui soustrait l'européen aux

fantaisies judiciaires du « bon
Turc », il n'y aurait plus que les
riches qui pourraient gagner leurs
procès.

Les anciens sul-
tans l'avaient si bien compris
qu'ils avaient toléré, même quand
leur puissance faisait trembler

l'Europe, que leur souveraineté ne

s'étendit pas sur tous les actes des
chrétiens vivant dans leur em-

pire.
Le vieux Turc est sensé, il ne

demande pas qu'on touche à l'au-
tonomie des patriarcats, car il sait
que la vie des raïas serait iutoîé-
rable si elle était soumise entière-
ment dans le domaine religieux,
scolaire et familial, aux directions
des fonctionnaires musulmans. On

peut affirmer que l'empire fut
consolidé par l'institution des pa-
triarcats. Ce ne sont pas les pri-
vilèges octroyés aux raïas qui
l'ont affaibli, ce furent les perse-
cutions. Sans les massacres, il est

fort probable qu'il s'étendrait en-
core jusqu'à l'Adriatique.

De même les capitulations ont
donné aux étrangers de si fortes

garanties que c'est parmi eux,sans
aucun doute, que la Turquie a

trouvé ses plus chauds partisans.
D'où vient cette antipathie quema-
nifestent avec tant de violence les

catholiques du Levant à l'égard
dés Arméniens, des Grecs et des
Juifs? C'est que, jouissant d'une
situation exceptionnelle, plus heu-
reux que dans leurs pays d'ori-

gine, ils' trouvent que Es Turcs
sont des gens charmants et ils en

veulent à tous ceux qui provoquent
des interventions-- et des démem-

APRÈS LA RÉPONSE D'ANGORA

kémalistes de loucher au

aïas el des étrangers
brements. Que demain ils soient

dépouillés du prestige et des fa-
veurs inappréciables que leur|vaut
le titre d'Européen, et leur turco-

philie se refroidira considérable-
ment. Ils s'allieront alors aux

Arméniens, aux Grecs et aux

Juifs pour monter à l'assaut de la

«tyrannie». Les capitula*ions ont
été le bouclier qui a écarté long-
temps les. grands démolisseurs de
la Turquie. En effet, les puissan-
ces de la chrétienté n'avaient
guère à se plaindre de la façon
dont la Porte traitait leurs sujets :

ceux-ci n'ont jamais été persécu-
tés, encore moins massacrés, sys-
tématiquement. Et leurs ambassa-
deurs étaient tout naturellement,
portés à défendre l'intégrité de

l'empire.
Supprimer radicalement les ca-

pituiations, comme le veulent les
kémalistes, ce serait ameuter à
très brève échéance tous les «Le-
vantins» contre la Turquie. Et les
Levantins sont, parmi les chré- ]
tiens, le dernier carré qui reste fi- j
dèle à la cause des Osmanlis. Ilsj
doivent pourtant abandonner quel- \
ques prétentions que rien ne jus- jtifie plus et que, pour ma part, je j
trouve scandaleuses. Ainsi, côm-
ment peut-on admettre qu'ils soient
exonérés d'impôts? qu'ils ne paient
pas de patente ? Lte touristes qui
visitent Constantinopîe s'étonnent |
que cette capitale n'ait pas d'é- j
goût,pas de rues, pas d'eau, pas!
de lumière. Il semble qu'aucune |
municipalité ne se préoccupe ni
de son entretien, ni de son embel-
lissement. La chose s'explique par
le fait que la Ville n'encaisse
presque rien, en proportion de sa

population et de ses besoins. Tous
ceux qui bénéficient du régime des

capitulations échappent aux con-

tributions. Je sais bien que les fi-
nances turques sont mal gérées,
mais tout de même, dans le gas-
piilage qui présiie à la répartition
des deniers publics on trouve-
f ait toujours de quoi exécuter les
travaux les plus indispensables, si
la caisse communale était alimem
tée par tous к s habitants, sans

distinction de nationalité. Cons-
tantiaopîe est devenue une ville in-
ternationale : on pourrait la faire
administrer par un conseil muni-
cipal autonome où seraient re-

présentées les colonies étrangères.
Elle aurait son budget propre, fi-
xant elle-même ses recettes et ses

dépenses. Les Turcs y gagne- j*
raient, à tous les points d@ vue.

Leur capitale deviendrait un vë-
ritable joyau au lieu d'être un

cloaque. L'obligation de collabo-
rer tous les jours étroitement
avec des Européens les rappro-
cherait de plus en plus de la eivi-
lisation occidentale. Les haines de
races et de religions s'atténue-
raient pour disparaître.
Oui, certes, que sur le terrain

fiscal — et douanier — il n'y ait

plus de privilèges en Turquie, rien
de plus naturel et de plus juste.
Là-dessus les Alliés peuvent don-
uer satisfaction pleine et entière
à la Sublime Porte. Mais en ce

qui touche le statut personnel des
chrétiens, raïas ou étrangers, il
faut bien se garder d'y porter ie

minorités etlmips
de Turquie ne peuvent pas

être abandonnées à leur sort

Commentant la réponse. d'Angora,
la presse de Londres fait remarquer
que dans sa proposition de se ren-

contrer à Isihidt avec les représen-
tants des puissances alliées, le gou-
uernement d'Angora semble ignorer
complètement les Grecs et le fait
que les grandes puissances ne pour-
raient en aucune circonstance pren-
dre des décisions affectant la vie et

les biens des sujets grecs sans le
consentement d'un pays qui s'est

rangé de leur côté pendant la guerre.
Bien que la communication d'An-

gora sera sans doute prise en con-

sidérât ion par les alliés, on crot

généralement que le gouvernement
d'Angora a été mal inspiré d'avoir
eu recours aux méthodes évasives
de la diplomatie turque, au lieu de
donner une réponse dans le même

esprit d'équité et de franchise qui
domine dam les propositions des

alliés.

L'impression se raffermit de

plus en plus scii en Angleterre,
soit en Amérique ainsi qu'en Eu-

горе contre l'abandon d-.s popislâ-
lions chrétiennes de l'Asie Mineure

à l'administration turque avant

que le gouvernement d'Angora se

soit montré disposé à donner les

garanties demandées par les puis-
sances alliées.
Les journaux disent qu'il est

probable que Ses hommes poîiti-
ques turcs aient perdu de vue le
fait que les gouvernements d&

France et d'Italie se sont engagés
également avec le gouvernement
britannique pour obtenir ces ga-
ranlies. (T.H.R.)

Le Hakim ié! i - Milliè commente comme

sait la note responsive du gouvernement
d'Angora :

« N0 re note est t'interprète éloquent
de noue opinion publique et de nos sen-

tiœents.
« L'indépendance abrolne intégrale ou

ia mort ».

Nous attendons la répercussion de
notre réponse nette et vigoureuse, sans

renoncer un'seu! instant à nous tenir

P'êts pour la guerre »

moindre changement. D'une façon
générale la Turquie ne pourra vi-
vre paisible et prospère que scelle
entre résolume nt dans la voie de
la décentralisation. Elle a un inté-
rêfc vital à laisser les cammunau-

tés noa-musulma ies gouverner
comme elles l'entendent leurs

églises, leurs écoles, leurs hôpi-
taux, leurs orphelinats. Le piv;s-
tige du padischah ne sera nulle-
ment atteint parce que les patriar-
cat et le grand rabbinat auront
seuls le droit de juger tous procès
relatifs au maiiago, au divorce, à
l'héritage de leurs ouailles.

Quant aux tribunaux consu-

laires ils ne devraient disparaître
que s'ils étaient remplacés par des
tribunaux mixtes, comme ceux

d'Egypte. En l'état actuel des cho-
ses, les Turcs ne peuvent
procurer aux étrangers les ga-
ranties d'une justice incorruptible
et impartiale. Donc, le traité de
Sèvres doit être maintenu dans les
articles qui a-surent la protection
des minorités, chrétiennes ou j ni-
ves, ainsi que dans la partie qui
maintient le régime des capitu-
lations;

Michufei falFarès

LA CONFERENCE DE GENES

mémorandum russe sera considéré comme inexistant
Gênes, 24. T. H. R.— Les dé— |

légations des Etats signataires de la]
note adressée à la délégation aile-;
mande le 18 avril, se sont réunies?
ce matin, au « Palazzo Realep.j
Elles ont examiné un projet an- j
glais de la note à envoyer à la délé-1
gation allemande à la suite .de la.)
note allemande du 18 avrii. Après
une courte discussion la projet an-
glais avec quelques amendements
proposé par les délégations de
France et d'Italie a été accepté.

Ce matin, s'est réunie aussi au

Palais Royal les Puissances signa-
taires de la note à ia délégation
allemande ainsi que quelques re-

présentants des Etats neutres.
Il a été discuté sur le caractère

qu'il convient d'attribuer au mé-
morandum rédigé par la déléga*j
tion russe.

Le résultat des débats a été de
considérer ce mémorandum comme

non existant. Le comité des experts
qui reprendra aujourd'hui même
ses travaux discutera exclusive-
ment sur la base de la réponse of
ficiellî présentée par le chef de

délégation russe.
*
* *

La sous commission de la commission

économique s'est réunie, ce matin, sous

la présidence de M. Colrat,
La sons commission a adopté le texte

suivant qui lui a été proposé par un со-

mité d'experts désignés dans la séance

précédente, texte, destiné à substituer les

articles 46 et 49 du rapport des experts
de Londres.

La sous-commission a, ensuite, renvoyé
à un comité de rédaction, l'article 41 du

rapport des experts de Londres relatif
au protocole de Porto-Ro-e, et a fixé è

demain matin, à 10 H 30, la discussion
sur les tarifs douaniers.

Gênes, 24 T- II R — La délégation
française offre, lundi, un déjeuner à

la délégation britannique.
— Les commissions techniques de la

conférence poursuivent activement leurs

travaux.
— M Bénès déclara au correspondant

du journal Bohém.a à Gènes, qu'il ne

pouvait être question de reconnaissance
de jure immédiate des soviets, attendu

que les neutres eux-mêmes y sont oppo-
sés.
La détente actuelle

persistera-t-elle ?
Paris , 24 T. H. В.,—Le représentant

de VAgence Ilavas à Gênes signale l'im-

pression des m lieux de ia conférence
qui était hier satisfaisante.
Plusieurs autres correspondants enre-

gistrent la même impression mais crai-

gnent que la détente ne soit de courte

durée.

Le parti communiste
français

Paris , 24. T. II R. — Le parti сот-
munisle français émit par 3387 voix

contre 600 un vœu hostile au front nni-

que préconisé par Moscou.

Déclarations de M. Bethleii
Budapest, 24. T. H. B.— M Bethlen,

rentré à Budapest déclara à la presse :

« Je suis déçu de l'accueil que j'ai
rencontré à Gênes où la conférence est

entièrement absorbée par la question
russe, gu lieu du relèvement de l'Europe ?

Un démenti de la «Stefani»
Gênes, 24.T H.R.— D'un communiqué

de l'Agence Stefani, il résulte que quel-
ques journaux étrangers et certains orga-
nés 'italiens continuent à parler d'un pré-
tendu incident concernant le Dr Fran-
cesco Gianni, membre de la délégation
italienne à la conférence et chef de ia
mission commerciale italienne à Londres.
En subtance, ii est dit que le corn.

Gimoi aurait été soumis à une enquête
pour avoir fait croire à la délégation aile-
mande que les alliés, dans des conversa-

lions privées dans la Vda de Albertis,
avec les Russes étaient sur ie point de
conclure un accord avec ceux-ci, ce qui
aurait déterminé les Allemands à signer
ie traité connu avec les Russes.
Une pareille accusation était également

formulée contre un membre de la délé-
gation anglaise.
Tout ceci a été mis au point dans la

réunion d hier par ies fermes déclara-
tiens du premier ministre anglais et par
le ministre des affaires étrangères italien.

M. Francesco Gianni avait la charge
d'informer à temps la délégation aile-
mande de la marche dt s conversations
entre alliés et Russes à la Villa Da Alber-
tis et il exécuta sa m fission scrupule-
ment et avec sa fidélité habituelle, M.
Francesco Gianni ne pouvait certaine-
ment pas dire que l'on était arrivé à une

conclusion concrète des conversations
avec les Russe? ceci n'étant pas exact.
D'autre part, la délégation allemande

a admis que . les négociations avec les
Russes étaient en cours depuis longtemps
et qu'elles étaient destinées à aboutir.

En ce qui concerne enfin les bruits
d'une action contre le Gornm. Francesco
Gianni, il s'agit de pure invention et sont
d'autant moins vrais qu'après le prè-
tendu incident le concernant, M. Gianni
a été désigné comme représentant de
l'Itaiie dans les commissions et sous-

comités importants comme par exemple
dans celui des experts pour les affaires
russes et il participe activement aux tra-

vaux de la conférence jouissant de ia

pleine confiance de ses supérieurs, ù сот-
mencer par M. Facta.

La France s'en tient
au traité de Versailles

Foudres, 241. T. II. H.— JLe
« Morning Fosi » écrit que ta
France s'en tient au traité de
Versailles et nous croyons
qu'elle aura non seulement
l'appui de la nation française
mais aussi celui de la nation

britannique.
JLe < Morning Fost » exprime

l'espoir que les Etais-Unis dont
le gouvernement soutiendra

également la France, connaît
le danger d'une alliance entre
le bolchérisme et le germa-
nisme.

J
dans le monde

(/Assemblée nationale
grecque

Athènes, 24- avril.

Le gouvernement, prenant en

considération que la question de

confiance pourrait être posée
l'Assemblée nationale, s'efforce de

consolider sa position. Il n'est

pas exclu que la convocation de

l'assemblée soit ajournée à samedi.

(Bosphore)
Pour la Hotte grecque

Athènes, 24 avril.

Un notable grec de Caïffa, M.

TriandaphylSidis, a légué par tes-

tament toute sa fortune, 100.000

drachmes, à la flotte nationale.

fi/1. Chrlstodoufou, décédé en

Egypte, a îéyuô 10.000 drachmes

pour la flotte, et 100.000 à son

village natal Léonidion.

(Bosphore)

La princesse Elisabeth

Athènes, 24 avril.

L 'état da santé de Sa princesse
héritière de Gièce va en s'amé-
liorant. (Bosphore,)

M. Baltazzi à Gênes

Athènes, 24 avril.

fi/S. Gounaris devant rentrer à
Athènes, c'est M, BaSiazzî, minis-
tre des affaires étrangères, qui
présidera la délégation grecque à
Gênes.

(Bosphore)

M. МШегаш! eu Igérie
Paris, 24 T.H,R.— Le Président de la

République visita les jardins mongoleux
du Biskra. Les indigènes l'assurèrent do
leur loyalisme envers la France. Le Pré-
sident visita ensuite l'hôpital et l'école de

fabrication de tapis indigènes.

C'est une œuvre plutôt sociale
que politique

Noire excellent collaborateur, M. Fua,
nous écrit ;

Le Sionisme est
un nationa-

lisme qui, comme tous les nationalismes,
doit son développement à bien des dé-

ceptioss sociales, à l'envolée de tant de
rêves humanitaires.
Il y a une quarantaine d'années, Se Sio-

nisme détonait parmi les aspirations so-

ciales universelles qui alors emplissaient
ies âmes et les cerveaux des peuples. En

France, en particulier, où les Juifs jouis-
sent depuis la Révolution de tous les droits
civils et politiques, c'était plus qu'un
anachronisme, c'était un non sens.

Aussi le fondateur du Sionisme lai-

même, le Dr Herzl, alors correspondant
de la Neue Freie Presse, vivant dans une

telle ambiance, était lai-même à l'origine,
ce qu'on a appelé un « assimilateur ».

De même, en Orient, un peu pour des
raisons analogues, un peu pour des rai-

sons de loyalisme, le Sionisme ne jouissait
d'aucune faveur par mi ses populations.
Par contre, la situation était tout au-

tre en Russie, en Roumanie et même en

Allemagne où, malgré son vernis da grande
culture, l'inégalité sociale des Juifs était

flagrante.
Depuis lors, ies pogroms russes et la

guerre mondiale sont venus considérable-
ment renforcer l'esprit sioniste.

Si la civilisation a pour but ie bonheur

par l'union des peuples, jamais ceux-ci
n'ont été pli s loin du bonheur parce que
jamais ils n'ont été aussi loin ies uns des

autres.
Les différentes nations, recroquevillées

dans leurs limites. géographiques, dres-
saieat entra elles des murailles de Chine

économiques ou politiques.
En un mot, la civilisation faisait faillite

ou tout au moins marquait un temps
d'arrêt.
Ainsi, l'injustice presqu'universelm jus-

tifiait l'évolution sioniste umveibeiie.

Les Juifs honnis dans certains pays,
persécutés dans plusieurs autres ont dû
chercher un refuge, se créer un foyer â
l'ms'ar de tant d'autres peuples réeem-
ment ressuseités, bulgares, croates, tchè-

ques. etc.
G'est iû en somme la cause fondamen-

taie du Sionisme, en tous les - cas c'est là
l'idée à laquelle se sont rai iés la plupart
des « assimilateurs » et même, dirai-je,
c'est là l'idéal en lequel communie ia

grande majorité des Israélites du globe.
Pour eux, en effet, le Sionisme n'a pas

d'autre signification et il n'est pas inu-

tile, en Orient surtout, de faire ressortir,
à la veille de l'ouverture de la grande
souscription projetée, que le Sionisme,
pour beaucoup d'entre eux, est une œu-

vre plus sociale que politique. C'est à ce

titre donc que tous les Juifs, et sans pa-
ladoxe, que les chrétiens les plus intolé-

rants, devraient s'intéresser à la recons-

traction de la Palestine.

Les Allemands (ont des
préparatifs militaires en

Hante-Silasie

La légation de Pologne nous commuai-

que à la dernière heure :

Varsovie, 24 avril 1022
Ij C «-Courrier de Varsovie» re-

eoit des informations d'une
source autorisée relatives à la
mobilisation des organisations
militaires allemandes en
Mante-Silés ie et aux trans-

ports d'armes par trains eonn-

plets. JLe but évident de ces

préparatifs allemands est de

provoquer des troubles afin d'à-
Journer la réunion de laHaute
Silésie à la Fologne.

Chez ies kémalistes;

Le correspondant du Petit Parisien
qui se trouve actuellement â Angora a

eu une entrevue avec Moustapha Kérnal
"

Djfiffer Séid Ahmed bey, ex-ministrr
des affaires étrangères et de la guerre,es
arrivé à Angora et s'est longuement en-

tretenu avec Moustapha Kémal.
— Les membres de ia commission de

délimitation de ia Syrie ont terminé leurs
travaux et sont rentrés à Adana.

— Midhat Ghukri bey, ex-secrétaire

général responsable du comité Union et

Progrès, est arrivé à Angora par voie
'

d'Ismidt.
,



LE BOSPUOR'B

EN FRANCE

Poincaré
prononce un important discours

à la session des conseils généraux
Paris, 24. T. H. R.—Aujourd'hui

s'ouvrit dans toute la France la
session de Pâques des conseils gé-
néraux.
M. Poincaré, président du con-

seil des ministres et président du
conseil généré! de la Meuse, pro-
nonça un important discours poli-
tique au cours duquel il examina
d'abord la situation faite à la France
par le traité de Versailles. Il fut
décidé que les frais de guerre res-

teraient à la charge des nations
victorieuses, mais que les domina-
ges causés par les Allemands, ainsi
que les pensions, seraient portés au
passif de l'Allemagne et que l'Ai-
„lemagne serait désarmée.

Si ces clauses avaient été régu-
lièremeut appliquées, la France se

serait déclarée satisfaite, affirma
M. Poincaré.
Aucun homme politique français

ne nourrit jamais la folle préten-
tion de rattacher à la France, con-
tre leur gré, des populations étran-
gères. Une action persévérante et

méthodique peut permettre seule
d'obtenir ces résultats.
M. Poincaré constata que tout se

passe en Allemagne comme si les
pangermantistes avaient l'occasion
de fomenter, tôt ou tard, des trou-
bles dans les Marches de l'Est, et
reprendre par la force les régions
polonaises enlevées par le traité de
Versailles. «La France aspire de
tout cœur, dit M. Poincaré, au mo-
ment où elle pourra désarmer elle-
même, mais attend que i'Allema-
gne soit réellement et complètement
désarmée. »

Au sujet des réparations avant
mai prochain, l'Allemagne doit s'en-
gager à voter des impôts nouveaux
et à accepter le contrôle interallié
sur ses finances. Si l'Allemagne ré-
siste, si la commission des répara-
tions constate des manquements
volontaires, les Alliés ont le droit
et le pouvoir de prendre des mesu-
res qu'il serait désirable d'adopter,
et appliquer en commun accord,
mais qui, aux termes du traité,
peuvent être prises par chaque
nation intéressée, sans que l'Aile-
magne les considère comme des
actes hostiles.
M. Poincaré, examinant ensuite

la conclusion de l'accord germano-
russe, souligna la modération de
l'attitude de la délégation française
qui tint à montrer sa loyauté et
le désir de maintenir sa coopéra-
tion en s'associant à l'indulgente
motion adressée à i'Allemagne.Ainsi
la France affirma puhliquemeist sa
solidarité avec ses aides.
Toutefois, si la délégation fran-

çaise ne peut faire triompher a

Gênes les idées auxquelles elie reste
fermement attachée, elle aura le

regret de ne pas continuer sa col-
laboration à la Conférence dont la
France aura du moins cherché à

préparer et à assurer le succès.
M. Poincaré insista sur le fait

que l'attitude de ГAllemagne et de
la Russie créait une situation po-
litique de nature à compromettre
l'équilibre européen et dépasse ks

problèmes financiers et écoaomi-

gpes prévus par le programme de
la Conférericee.
En Ailemagne, on entretient l'es-

poir delà revanche; les Bolehévis-
tes, sous le couveit d'apporter aux
peuples un Evangile nouveau, or-

ganisent partout', même contre les
Républiques les pius démocratiques,
une propagande acharnée.
Les Alliés auront à examiner le

fait nouveau créé par la couven-

tion germano-russe et en tirer les
conséquences concernant le respect
du traité de Versailles, l'avenir de
l'Europe et la conservation de la

paix.
M. Poincaré termina en faisant

à 1 union des Alliés et à l'u-
des partis politiques.

Commentaires du «Temps»
îmentant le discours du président
seil, le Temps écrit :

a politique de M. Poincaré, c'est la
1 II faut que la France défende la
défende les alliances, de fende les
dût-elle pour cela être réduite a

seule. Si la France é-ait obligée
seule, elle agirait dans l'intérêt de
les peuples. Il faut espérer que ces
les le comprendront, s

La Grèce en Asie Mineure

Communiqué officiel hellénique
23 avril

Activité de reconnaissarces sur tout le
front. Nous fîmes sept prisonniers au

cours des opérations d'occupation de
Sokia Dans le secteur Akardagh, les
habitants du village occupé par les ké
malistes fuyant l'oppression de l'ennemi
se réfugièrent dans nos lignes.

Générai PAPQULAS

Athènes, 24 avril
Selon des informations complémentaires

le général Vlachopoulos invita la popula-
tion à vaquer h ses travaux pacifiques.
Les chrétiens et les mu-uïm^ns d'Aysso-
loi'k rentrèrent dans leur foyers. L'ordre
règne dans toute la région occupée par les
Grecs. L'enthousiasme est grand. Partout
l'on pavoise aux couleurs grecques. Les
bandes turques d'irréguliers se sont en-

fuies vers Djina.
Selon les nouvelles uîtérieu-

res la cavalerie grecque coupa la re-

traite des troupes kémaiistes, délivrant
ainsi les boy-scouts grec-.

Démenti
On mande d'Athènes que ie ministère

de la marine a catégoriquement démenti
le bruit selon lequel une mutinerie aurait
éclaté à bord du cuirassé Avêrofmouillé
en rade ds Gonstantinople.
Il paraît cependant que parmi les of

liciers et les marins du cuirassé se sont
manifestées des velléités de participation
au mouvement éventuel des Grecs en

Asie Mineure.
Le ministère ne songe à prendre au-

cuns mesure tant que les manifestations
de l'équipage n'ont un autre caractère.
Le comité de la

Défense Nationale
Les représentants de diverses corpora-

lions grecques ainsi que les membres du
comité de la défense nationale se sont
réunis avant-hier dans la grande salle
du Zographeion en vue de délibérer sur

les questions nationales. Après la îec-
ture du procès-verbal de la séance pré-
cédente, le président du comité de la dé-
fense a soumis à l'apprcbation ie l'As-
-semblée deux télégrammes l'un à l'a-
dresse des ministres des affaires étrangè-
res, des puissances alliées, l'autre à l'a-
dresse de la population de l'Asie Mineure.
Il a été en oatre décidé d'adresser au gé-

néral Papoulas une dépêche relevant que
l'héllénisme de Со stantinople est ptêtJâ
soutenir de toutes ses forces ia lâche du

général. A la fin de la séance le présid-nt
a proposé d'exprimer au gouvernement
de Seibie la sympathie de tous les Grecs
irrèdimés à propos de la catastrophe de
Monastir. Cette proposition a été adoptée
à l'unanimité.

Athènes, 24. A.T.I. — L'opinion
prédominante en Grèce, en ce qui
concerne la solution de la question
orientale, après la réponse qui a

été donnée par le gouvernement
d'Angora, est que le règlement de
ce problème ne saurait être envi-
sagô de sitôt. Il est en même temps
difficile d'admettre que les hosti-
lilés soient reprises et la guerre
déclauchée de nouveau avec la vio-
lence ancienne.
Les journaux grecs croient plu-

teur contre l'armée grecque. C'est la ré- LE COIN DES POÈTES
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FEUILLET D'ALBUM
pas été ni de pouvoir être battus, leur
réponse, en insistant sur l'évacuation im-
médiate, équivaut au rejet de l'armistice
telle qu'il a été proposé par les Alliés.
rLa parole est maintenant aux puissances.

PRESSE ARMENIENNE
Leur âme survit

et survivra...
«

A l'occasion du 7тз anniver-
saire du grand désastre arménien
le Djagadamard salue la mémoire
des martyrs de la nation arménien-
ne, exterminés dans des circons-
tances terribles, depuis ceux qui
respiraient tout autour de nous,
jusqu'à ceux qui tombés au loin,
à la dernière limite du dernier
foyer arménien.

7 ans se sont écornés depuis ce jour
sombre où disparurent ces morts. Le
cœur meurtri et saignant nous les évo-
quons pour avoir un rayon de soleil de
plus une raison de pius d'espérer 7 ans,
quel vertige. Un seul regard rétrospectif

tôt à de nouvelles négociations en-! tai ' frémir t0 it notre ê-.re. Nous essayons
tre les grandes puissances et la ! 7?'Jr la 4 "° '<**> <•**•>•
r r • ..

•

, il esquisser la vie et I œuvre de ces шаг-

Tibi Maria Semper.
Je baisera les yeux, à travers ses paupières,
Pour qu'ils gardent toujours, un peu de mon baiser
Dans le recueillement très chaste des prières,
Comme un rayon de ciel qui s'y serait posé.

Et tu ne pourras plus, m'oubliant à toute heure,
Te servir de tes yeux prèsqu'indifféremment,
Chacun de tes reyards, qu'il promette ou qu'il leurre
Ce fera de ce coup, un émerveillement.

L. Varjabédfan.

а I

£T NOUVELLES

Impressions
d 'Odessa

PPel

En quelques lignes
- MM Emmanouélidès et Exintaris,1é-

pntés a la Chambre grecque sont pa lis
hier rentrant à Athènes.

(De noire correspondant)
Odessa, 17 avril

Depuis le mois d'octobre 1921 c'est la
troisième fois que je visite Odessa. Cha-
que fois j'ai pu constater que l'élément
grec est toujours en butte à toutes sortes
de persécutions. Dépourvus de toute
protection, les Grecs sont considérés par
les bolchévhtes comme des prisonniers
civils et n'ont par conséquent par le droit
de quitter le pays. Exposés à des priva-
tions sans nombre et à diverses maladies,
ils sont infaiil'blement condamnés à mort.
Ils circulent exténués dans les rues delà
ville, véritables loques humaines implo-
r-..nt non plus un morceau de pain, car le

pain — est aujourd'hui un objet de luxe
en Russie, mais du papier-monnaie russe

pour acheter des déchets d'os de chien
et de chate mis en verre au marché
de la vi le. Dans le port d'Oiessa, que
visiient de temps en temps, des bateaux
de commerce, hff'éniqucs pour îa plu
prrt.cn voit une foule-de femmes, d'en-
fants et de vieillards, supplier l'équipage
et les passagers de leur donner n'im-
porte quoi pour apaiser la faim qui les te-
maille.

Mais le nombre en es: si grand que
l'arrivée quotidiennernen-, uu porc de 30
bateaux à provisions, re pourrait en rien

remédier au mal Les effets de la fa-
m ne sont immenses. Le fils n'hésite pas
à tuer ses propres parents pour leur ar-

racher des mains ce qui pourrait apaiser
la torture de ses entrailles. D:s scènes
d'horreur inouïes se déroulent dans les
rues d'Oiessa, jadis si riche et prospère
On entend un appel : « Au secours !
Sauve z moi frères ! » Et l'on voit un

homme, puis cinq, puis dix, tomber
morts sur le pavé, sous les yeux des
passants indifférents. Pendant des jours.
I< s cadavres s'amoncellent et les eh ens
au grand jour s'acharnent sur eux P y a

quelques jours j'ai constaté que 4 000
cadavres gisaient, sans être ensevelis,
dans le cimetiè e d'Odessa Ec il n'y a

presque pas d'espoir que la situation
s'améliore. Tout porte à croire au con-
traire qu'en raison des épidémies la si
tuatioa pendant i'été s'aggravera davan-
tage.
A l'intérieur, c'est le cannibalisme

dans toute sa violence hid,eu.-e.
On ne sort presque plus dans les rues

tant on a peu" a'ètre mangé par ses

semblables. Dans quelques parties de la
province

*

de Samara et de Saratoff la
famine a atteint des proportions telles
qu'on déterre la nuit les cadavres pour les

manger.
Giovanni Montessanto

Société Impériale de Médecine
La prochaine séance aura lieu ce ven-

dredi, 28 avril à 6 1,2 h. avec l'ordre du
jour : lo) Ré-ecUon du maxillaire supé-
rieur pour canctr, Dr Sotropas. 2o Les
mouches et les maladies des yenx. Dr Ga-
biéidis. 3o Quelques observations sur

l'épidémie de la variole par ie Dr Os.
Cherefeodme. 5и Trait ment du cancer
de la lèvre par la dialhermie et les
iayons N par le Dr Puilianeddm f

Turquie, a rme part, et entre cette
dernière et la G-èce, d'autre paît,
en vue de préparer ie terrain pour
la paix.
Une amnistie générale

à Smyroe
A la sivte des démarches dacomilé de

la défense micrasia'iqne, l'armée grec-
que communique qu'elle a octroyé une
amnistie générale en faveur des insou-
mis et déserteurs à la condition que,
dans le délai prescrit, ceux ci aient re-

joint leur corps. Ont été jetées en outre
les bases de l organisation d'une milice
el d'un corps de gendarmerie et l'on dis-
ente la question de mobiliser tous ceux

qui sont en état de porter les armes

Ces décisions provoquent un grand
enthousiasme dans toute la population
qui envisage avec confiance la tulle pour
la sauvegarde de sa vie et de sa liberté.

Un appei musulman
On télégraphie de Smyrne;
Les nouvelles au sujet de l'éva-

vacuation de l'Asie Mineure par
i'armée grecque sont désagréable-
ment accueillies non seulement par
les chrétiens, mais aussi par un

grand nombre des musulmans.

esquisser
tyis mais cette esquisse demeure toujours
incomp été, tant nos pertes sont indes
criptibles et les événements inénarrables.
Toute une génération ircompaiable а

passé, une génération d'é lté ave le
meilleur de son souffb contre laquelle
l'ennemi a été implacable.
Donnez nous gisnds martyrs, un peu

du souffh qui vous animait pour que le
Jour des Morts, lorsque nous évoquerons
vos tombeaux, vos sépultures, nous

ayions la force de nous approcher de vous

sans défaillance aucune 1

AMBAS^AD S
ET LEGATIONS

VENDREDI AU CINÉ MAGIC

ШШ ЕШЙТЕ
de Gaston Pav l

PRESSE TURQUE
La nouvelle

réponse d'Angora
Le Peyam-Sabah estime que la

réponse d'Ango.a est dénuée de
sens et de sagacité politique, car
el !e ne contribue guère à la restau-
ration de la paix Ali Kémal bey
déclare que cette réponse fait en-

trevoir entre les lignes lt dispari-
tion lente de la Turquie comme
Etat et comme nation.

Queile utilité y a-t-il à fo-mu er des
plaintes du chef des souffrances atroces
endurées par la population dès régions
occupées par i'armée henéa que ? N est-
ce pas contre l'avis des puissances
alliées que ks dir g-ants d'Angora s'en-
gagèrent dans la guerre contre la G'èce ?
Laisser occuper la zone italienne évacuée,
quelle erreur tragique ? Cotte occupation
est ia preuve la pius évidente des mal-
kurs causés â la ration parla polfique
aventurière к mai sie. Puisqu'Ang ,ra a

voulu trancher la question par la guerre
plutôt que par h paix, c'était à Angara
de châ ier l'ennemi par s s propies
moyens au lieu de demanier aux pui -

sance-j de lui infl ger le châ iment né
cessa ire.

Gomme Angora n'acepte pas i'arrms-
tics, le gouvernentmt d'Athènes e-t fondé
à déclarer qu'il n'y a pas lieu d) sa part
à formule des réflexions au sujet de ;

conditions de paix proposées par les
AMiés.
Sil'assembée nationale avait su ce

qu'elle veut, elie n'aurait pas présenté
une pareille demande indécise et obscure.

Nous sommes au printemps. Les routes
ont été degogaes N'est-ce cas un crime
de lèse-patrie que de laisser eue oœ un

ennemi implacable fouler aux pieds d s

territoires turcs ? Quel malheur de n'avoir
pu jusqu'ici rentrer en possession des
vo es ferrées importantes telles que E ki-
Chehir, Kutahia et Alion Karah ssar ?
Le salut réside pour nous dans ia sincé-
rité.

Les dirigernts k'malistes compren
ne< t maintenant l'énorme faute politique
quMs commirent en entraînant le pays
dans la guerre générale.
Msis ils n'ont pas le courage de l'avouer

franchement, car le courage civique est
une vertu b aucoup plus rare que ie

courage militaire.
La tactique actuelle du gouvernement

d Angora consiste d'une part à ne pas
•a'sser échapper cette suprême occasion
de se dégager de l'impasse dans laquelle
il se trouve et d'autre part à berner la
population de l'Anatolie qu'il tyrannise
depu s 3 ans.

PRESSE GRECQUE
La réponse d'Angora

Tous к s journaux grecs consacrent
leurs articles de fond à ia réponse d'An-
gora, qu'ils considèrent unanimement
comme négative. La réponse de la grande
assemblée nationale, disent i к, n'est
pas un document diplomatique. Ga n'est
rien moins qu'un réquisitoire çalomnia-

avec

LINDA PIM
dans le rôle d'Hélène Savelli que
son propre frère ruine et exploite

jusqu'au crime.
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LES SPORTS A CONSTANTINOPLE

Les combats de boxe
de dimanche

Artine gagne Fayoiie aux points.—
Pascalian et Adii sont désormais
les Seuls prétendants au titre
des Wêlîer. — Un match angois-
sant : Zeïnel-Stavro.
Il était long, trop long presque, le

prog amuie ds la réunion de boxe de di-
manche dernier au ThéâMe Chanteclair.

Le jeune Gaïmi lodts, un grand pf-tit
boxeur, triomphe aux points en 2 fois
3 repri. es de deux adversaires Naz wet et

Andréa et se clasœ dftmi-flr&liste de la
compétition des poids minime du С.В G
Aizog ou, vainqueur d'Emue-, tous deux

poids coq, au septième round par aban-
don.

Artine, champion de Turquie des poids
p urne vainqueur aux points du Fran-
Q is Fayoiie en 6 reprises après un corn-
bat des p us intéressants et incontesta-
bkment le meilleur de la soirée. Le pu-
biic ovationna vamqu -ur et vaincu mon-

uant par là la satisfaction que tous -deux
lui avaient donné
Ado, Turc, 64 kg 500) vainqueur

aux points en 10 rounds du nègre Sab i

(65 kg. 800) se classe prete d mt direct
du une des poids mi-moyen, de même
que Pascalian, Arménien. (65 kg 500)
qui triomphe aux poinis en 10 repris
de son adversaire H.kmet, Tore (65 kg)
La finale se disputera piochantment
entie eux deux.
Sava, Grec, (71 kg 500) vainqueur de

Lulus, Français (80 kg ) après 10 rounds.
Ce match tenait lieu de revanche et mon-
cra du piogrès ch< z les deux adversaires ;
Lu us fut pius agressif et Sava plus mo-

bile et meilleure t-n soufOe.
Apiès avoir envoyé Z ïnel à t rre an

premier round pour 9 et 2 sécoud-s,
Stawo qui s'était totalement dépensé en

efforts ne porte plus aux reprises suivar.-
tes que d?s coups imffensifs qui permet-
tent a Zfïûel de reprendre lemeiœnt ses
moyens. Sti.vro est groggy à son tour à la
fin du troisième et pre.-que tout le qns-
ir.ème rounds. Remis complètement Z ïuel
attaque toujours, Stavio s'accroche dèses-
pérement et enfin abandonne.

Les défis
Giulietti de fie fayoiie qui accepte de le

rencontier s 1» limite des poids plume
Cald défie Giuiieiti. Arevian d 11 H ïg.

Andréa demande à Caïmokidès sa revan
che.
Nassil challenge Feizi qui accepte à la

limite des poids coq.
Le nègre Sabri Sélam demande sa re-

vanche à Adii qui réclame 15 rounds Ac-
cepté.
H kmet demsnde à Pasca'ian de lui

accorder sa revanche en 15 reprises. Ac-
cepté.
Il kkq chai e ge Pascalian q u r< lève le

défi Ges trois derniers combats se dispu-
ter ont sans aucun préjudice pour la finale
du championnat des poids welter.
Lucas, poids plume rentré d Améiiqoe.

que nous avons vu dernièrement contre
Kema Beioff lance un défi à Artine dont)
on a annoncé au public ia nomination l
comme champion des poids plume et qu'il \
relève avec empressement.

Foulnard

Ttès bnilaut di iT, h er soir, au haut-
commissariat du Japon Les invites de
S. Ex. M. Uotnda, ruut-conumissaire,
étaient :

S. Ex. le haut-commissaire d l. fie et

la marquise Garronq M ie marquis et la

marquise Garroni, le général Bossignano,
ie colonel Viiaré,le commandant Gatanéo,
S E M. don Junn Servert, ministre
d Espagne, le générai et Mme Marden,
M. Henderson,conseiller du haut-commis-
sanat britannique, le colonei Gastie,
attaché militaire au haut-commissariat
des Etats-Unis, le commandant et Mme

llepburn, S. E M Charles Crime, ancien
ministre d'Amér que en Chine, le Dr.
Waliace, doyenne de Gonstantinople
Collège et plusieurs autres membres du
corps dip omatiqueet de la haute société
de notre ville. Le dîner a été suivi d'une
réception très animée à laquelle ont par-
ticipe plias de deux cent invités appar
ttnant au corps diplomatique, et aux

cercles militaires et financiers de notre
ville. On a dansé jusque tard dans la
matinée.

COMMUNAUTE
GRECQUE CATHOLIQUE

Le corn. B.sile Malati.kis, président de
l'Union gréco-cathol que de Gonstaatino-
pie, a reçu de Mme la bnionne Denys
Cochin, le télégramme suivant un ré-

ponse à la dépêche de condoléances de
l'Union ,. réco catholique, à l'occasion de
ia mort de son illustre mari,

Je iuis profondément émue et recon-

naissante, monsieur le commandeur, du

témoignage que vous voulez bien expri-
mer ainsi que l Union grecque-calholi-
que, à la mémoire de celui que nous

pleurons et q ia tant aimé la Grèce.

Baronne ^ve Denys Cochin.
< -(О-

COMMUNAUTÉ GRECQUE

Le gouvernement ssibe a versé au pa-
triarc» 1 œcuménique 500,000 bancs à

valoir aurole solde du montant qui ru-
vient au pa'r;arc<t du fût que certains
d:ocè-es en Macédoine ont été rattachas
à i Eglise seibe.

COMMUNAUTÉ ARMENINE

La cérémonie commémorât iva dorn
non- avons pat le et qui fut céu-brôe avant-

hi'-r soi r au cimetière national de Ghi-
cbii levè itun caractère des plu* iropo-
sauts* Ge fut unis manifestation sponta
née de la nation en I honn u.r de ses cen

tainf-s de milIkiS ds rnar yrs.
Ua cénotaphe avait é-é érigé h la nié-

umire de ceux des martyrs du 11 a\ril
1915 demeurés sans sépulture, li était
recouvert d'une со x faite exclusivement,
av с des pense** et bordéч de roug% syrn-
boie du sang arménien Des rubans noir^

portaient en carac è es blancs le* inscrip-
tious suivantes ; « Aux mai' yrs d s dé-

pmdations et de la guene générale. »

Des orphelins et des orphelines t n pleurs
entourai ni le enotaphe C'est su mi-
lieu d'une aff u> nce consideiable que
prirent tour à tour ta p rôle au nom de.-

ciubs arméniens, du foyer d'aï t. de la
Fashm-k zoatioune et d : s hinîz k-str-s so-

ci ii-démo -.rates. MM. Çhavarche Missa-
k an, Vahau T к yan. Onaniès Arna

donmet Sétrnk IGnan.
Tous les orateurs évoqué mt ks épiso

des hornbks de la grande tragrdie de

1915 et magn fié ent l'héroï rue et l'abné-

galion il imitée des maityis aûxq mls ils
rendirent un pienx teb't d'hunu ig- en

affirmant une fois de pius :a vo mue iné-
branlabie de ia nation arménienne oe

maintenir et de défendre l'héritage idéal
et sacré jusqu'à la réalisation des aspi-
ra ior-s nationales

— Sur l'initiative du conseil central de
tous ies ciubs arméniens de Coi s нпчпо

p'e, une son cipton vient d'être orga-
r.is e dont le produit sera aff с te à l'én-c-
tion au cimetière national de Chichli.
d'un monument commémoiatif du martyr
aiménien inconnu.

Encore une réunion à Tchankaya
A l'issue des fêtes comniérnoratives du

3 ce anniversaire de la constitution d-

l'assernbl ;e kêmaliste, un conseil a été

tenu par Mous afa К-mal en sa résidence
de Tchinksyas.r es relations entr« la

Russie, la Turqu e et l'E поре о- ciden-
ta'e Youssoof Kémal, Aralcffet Abncff
prirenn part à ces délibérations.

Famées d'opium
Ce so r, mercredi, 26 av il, première,

du g*and bslkt chinois au Gaiden des

Pet ts-Champs.

Service Msteoroiojjip
du C .O.F.C.

Bulletin du 25 avril à 17 h.
Compte rendu de la journée du 25
Pression atmosphérique àO degre et a.-,

niveau de la mer : 759 m [m 5
Tendance : hausse rapide puis sta-

tionnaire
Vent au soi : S. W. à N.W moyenne 2

m. à la seconde.
Vent des nuages à 800 m. W. moyenne

15 m. â ta seconds.
Températures de la journée : maxima :

16 0
; miniina : 7 0

.

Visibilité: assrz faible moyenne:15 km.
Humidité ; Grande.
Mer : ca'me

Régime queue de dépression.
Temps : ass z humide et fiais Averses

légères d ms la matinée. Giei ouvert à
demi-couvert.

Prévision pour la journée du 26 ;

Vent au soi ; N.E.
Températures probables : maxima 15 ®

minima 7 3
.

Observations générales : temps plus
beau, frais, encore humide. Ciel 1(2 cou-
vert à kgè'pment nuageux.

Le générai Gouraud à Mersine
Le général Gouraud qui s'est arrêté â

Mersiiïti a été salué à bord
par llamid bey, vali d'Adana, et

le communiant militaire Muhieddin pa-
cha.

Au Hardjié
La Sublime Porte a reçu hier de ses

représentants diplomatiques auprès des
puissances alliées des rapports sur la si-
tuation politique.

Le pont de Karakeuy
Les travaux de réparation du pont de

Garakeuy, qui se poursuivent depuis cinq
jours seront achevés vendredi. Les corn-
municaîions pir trains pourront être réta-
bues dès le lendemain.

Arrivées et départs
Sont arrivés avant-hier par le Simplon

Orient-Express ; M Nogara, de Gêue»„
M. Mang-n, de Londres, M J H. Willis,
de Sofia, M Hoimer, attaché militaire
аше-пса n a S ockh 4n. M. Bvorf k-Mann,
et M. Mo ris, de l'ambassade dis Etats-
Unis de Vienne, Mmes A, Mtilers et C;
Morris idem. M. Arlotta, de Rome.

M. Ak ba Goklstein nous prie d'annon-
с r qu'à partir de ce jour il a cessé ьа

collabo a iou au jour nal 'Aurore.

дд/»/гв-

AUJOURD'HUI au Ciné Russo-Améri-
ricain. Péra 101 Le fléau de l'humanité.
(S phihs) drame en 5 parties strictement
défendu aux demoiselles mais recom-
mandé aux j- uaes hommes.
Gauœout actualités. Comique.

Le Fiis de Tarzan
Ce citié-romau obtient cette se-

maine beaucoup de succès au Ciné-
Luxembourg. Très feco id en pa.?-
sAges émouvants, le Fils de
Tarzan contient des scènes terri-
li uites au cours desquelles Ton voit
des tigres tt des lioas aux prises.
avecd<-s êtres humain?.
Le Fils de Tarzan étant attiré

dans la jungle, avec son insépara-
hb compagnon le singe Akut, il
ri ussit à vaincre les bêtes féroces
et its noirs de l'Afiique.
♦ e succôs de Sumurum

au Ciît6 Ec?tafr
Ce film magistral et qui contient

des tableaux riches et vraiment
grandioses obtient cette semaine
un succès éclatant au Cinc Eclair.
L ie pâiade de jolies femmes au.
milieu desquelles tègne Pola Ne—
gri adornent ce film à souhait,
Cocaïne ou la morte vivumte

Bdlle et cha rnaate, H ;nny Por' an nous
offre un magnifique cpectacle dans sa
d roïère création Cocaïne eu la morte
\vivunle QaW-ce qua la cocaïne, qu'on
y par.e tant dans tout le monde ? A quoi
s rt-eile ? Pourquoi Henny Port n en
aboO! baiï-el e autant, sans pouvoir s'en
priver un seul instant ?

G est un mys ère, o'eat le secret d'unjf)
femme disparue eux yeux dos siens
vivant loin de sa vjllu natale.

Pas d'mdiseiétion... les amateurs,- de
I art muet doivent tous se rer> ïve c«u«
m une au Ciné-Pal ce,

*

our «r
(.octane et en eppr- cier sa vatewr md'-ak,
P У h logique et a4i>ilqq^ î-n и ёше^
loi p .
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La Bourse
Cours fends et vaieurs

25 avril 1922
COURS DES MONNAIES

L'Or 650 —

Banque Ottomane 280 —

Givres Sterling 650 -

Francs Français 274 —

Lires Italiennes 159 -

Drachmes 92 —

Dollars 147 —

Lei Roumains 21 25
Marks 11 25
Couronnes Âutiich 25 40
Levas 21 50
COURS DES CHANGES

New-York 68 -

Londres 651 -

Paris 7 30
Genève 3 49
iOffil 12 47
\thènes
lerlin 170 —

Vienne 4000 -

Sofia 93 50
Bucarest 21 25
Amsterdam 1 78
rague 34 50

La Bourse de Paris
Paris, 24. T. H R. — Le marché reste

oujours aus-u réservé. 1-s transactions
yant tendance à diminuer. Au parquet,
a tenue des cours est ass^z résistante
.es rentes françaises, les ob'igations du
C'édit National, que ;ques valeurs d é ec-
riclté et de transports sont t?è3 fe-nes'
,e groupe tu с se îelève, le groupe me-

licain est toujours en faveur.
En coulisse, les cotes restent sans

allongement.
Au marché des changes, reprise du

eonrs du mai к qui se relève, cotant en

n ôture 4 18 à -1 19 La livre et le dollar
font restés légèrement an dessus de sa-

medi.

TRIBUNAUX ÉTRANGER

Jne marchands d'espoir
#

en correctionnelle
(Tétait tins une femme de 24 ans qui,

s l'audience du tribunal correctionnel de

Bordeaux cô elle vient de compsraitre,
ssurait qu'elle s'était longuement occnpée
;efciecces astrales et qu'elle était con-

aincue de l'exactitude des résultats obte-
rus. Cette conviction l'avait décidée à se

nettre devineresse. Devineresse par cor-

respondance Dans tous les journaux de

r rancp,deGrenoble à Nantes et deMarseille
a Calais, elle fit paraître cette petite an-

nonce :

L'Avenir vous sera dévoilé par Mme

Collet, rue Judaïque, 85, à Bordeaux

Envoyer prénoms et dale de naissance
3 francs.

Connaître l'avenir, et pour 3 francs !
.es demandes d'horoscope affluèrent.Mme
Hollet tombait à une bonne époque. De-

<uis la guerre la guerre dont les hasards,
.'horreur, l'énormitê ont passé i'entende-

nent, r.ous admirons tout ce que nous ne

comprenons pas. Si les théories d Bios-
tein étaient claires, combien des gens s'y
serait intéressés ?..,

Les lettres garnies de mandats de 3
ancs affloèrent ire Judaïque. I! en vint

ant que Mine Collet dut pour y répondre
acheter une machine à écrire et p endre

>our secrétaire son mari. Dressait-elle

bien, pour chacun de ses correspondant
a roue zodiacale? Cherchait-Dle bien les

ceTespondances entre le client inquiet
e sa destinée et les astres à sa nais-

"Шапсе? Gonscltait-eds exactement les as-

oects harmoniques et les aspects disso-
iants ? Ce font là les secrets de l'astro'e-

que. Le fait est que tous les envoyeurs
tie mandat recevait une réponse, et qui
les satisfaisait pleinement. C'était là te

côté génial de la devineresse. Elle ne

orouostiquait que du bonheur. Le ciel pla-
létaire qu'elle consultait était toujours
sans nuage et les demi-crédules en lisant

sa consultation pleine de promesses esti-

aaient qu'elle disait vraiment des choses

ntéi'tssantes. Mme Collet savait que ses

clients l 'interrogeaient snrtout a x heures

d'inquiétude ou de soucis et presque ton-

tes ses lettres ressemb a.ent à celle-ci qui
est du n o s de février dermer.

Monsieur, vous senz pbs heureux,
d'ici deux ans, que vous ne l'êtes et que
vous ne l'av* z jamais été Car vous aur z

iluj do chance et de. réussite en tou r
.

/entreprise que vous abord-z, après quel-
pie temps d incertitude, nous apportera
ta fortune ..

Vous aurez pa mi les femmes de votre

entocrega une ennemie acharnés qui sera
rès mauvaise autant que très fausse ; elle

ipssvera de troub'er la paix de votre

совm' ; «lie n'y réussira pas ; votre vie

n'en sera pas troublée
Et aprO- avoir mis en garde <contre un

hoi/vne d'affaires peu scrupuleux» et an-

tumc > honneur prochain, Mme Collet

ее décide' 1 Prê e à documenter son clb nt

sur les' personnes qui l'intéressaient, à

condition de connaître la date de Dur

naissance, fc^rs prénoms et si possible
-Aue'ques hgrîtS de leur éciituD-,
W Etait-il besoin de consulter les astres

>our rédiger ce» «pronostications» un

leu simples? H Pai8Îi i et Mrne Collet 8

.©atenu que te* prédictions étaient le

fruit de ses ses observations.
On me peut nier qu'elle n'obtint des

ésuitate merveilleux : ebe faisait 1,800
ranesde pub'iêAé p^r mois, qui lui rap-

ponaieut 8 000 francs d'affu.rts, près de

400 ,000 francs par an ! L'astrologie est

vraiment une science admirab'e ! Mais

m ^ich-ffre d'affa.ies parut excessif au

oarqcet, qui poursuivit.
— Kxpliqu 1 z-nous donc vos méthodes,

demanda à l 'audience, la président a la

prévenu \ . _ ,

Mme Collet se récusa, invoquant les

DERNIERE
Réponse ds la Sublime Ports

aux Puissances alliées
Le conseil des ministres a exa-

miné le texte définitif de la réponse
de la Sublime Porte. Certaines
modifications ayant été jugées né-

cessaires dans la composition de
h délégation, les ministres ont dé-
libéré jusqu'à une heure assez

avancée afin de soumettre les nou-

velles décisions à la sanction du
Su : tan. 11 semble bien, ainsi que
nous l'avons annoncé hier, qne la
note responsive sera remise au-

jourd'hui aux hauts-commissaies
alliés, contrairement à l'avis delà

presque totalité de nos confrères

d'outre-pont qui prétendaient que
cette note aurait été communiquée
hier.

La Coutérenco se réunira-t-ells
à Ismidt ?

De source kémaliste on annonce

que si les pourparlers avaient lieu
à Ismidt ce serait là une condition
essentielle pour h participation
du chef du gouvernement ans-

to'ien aux travaux de la Ccnfé-
rence.

Moustafa Kémal se rend au front
Moustafa Kémal et Fevzi pachas

quittent demain Angora pour se

rendre au front tu ils survei leront

personnellement les préparatifs qui
seront entrepris pour les futures
opérations mil.taires au cas où les

échanges de vue actuels n'abouti-
raient pas à la conclusion d'un ac-

cord.

Dans l'armée kémaliste
Le commandement en chef de

l'armée kémaliste a destitué et dé-
féré à la haute cour militaire le
commandant du corps d'armée du
front occidental, Ce général, bien

qu'ayant pris position dans la ré-

gion évacuée par les troupes ita-
tiennes, n'a pu empêcher Loccu-

pation de ce secteur par les trou-

pes helléniques.

difficultés d'un exposé pub'ic ; les véii f és

astrologiques et les procédés employés
pour tirer un horoscope allaient être, dit-
elle, résumés par les témoins qu'elle
avait cités et par son avocat, Ma Mau-
rice Garçon.

Les témoins, en vérité, ne parlèrent
point des méthodes de Mme Collet, mais
de l'astrologie en général. M. Fabius de

Champville attesta que c'était là une

science réelle, aussi exacte que les ma-

thématiques. « Les procédés sont nom-

Ыеих, dit-il ; les résultatssurp vnavts. »

M D irville, éJ teur de traités d'astrolo-

gie et de la revue l'Influence astrale
confirma cette déposition.

— Croyez-vous, demanda le président,
M. Luié Desjardins, que l'envoi du pré-
nom, de la date de naissance et de 3
francs suffisent pour permettre à l'as-

trologue d'annoncer l'avenir ?
— C'est douteux, dit M. Durville.
Ce doute n'a pas profité à l'inculpée

Ma'gré tout l'éclat d'une plaidoirie spiri-
tuelie et documentée de Me Maurice Gar-

çoa, Mme Collet a été condamnée à un

mois de prison avec ï-ursis et 200 franc?
d'amende. Le jugement ne se prononce
pas sur la valeur de la science astrolo-

g que

— La vie drôle
et la vie triste —

HEURE
Le front du Méandre

Cherchez la femme...
Les lieutenants Lasaro et Solaeky, de

l'armée russe, rentraient tranquillement
du tir âtre En cours de rouie, la conver-

sation se porta sur une4 dame Valentine
dont 1rs deux jeunes gens étaient éga-
lemont amoureux. Comment s'entendre

puisqu'on l'espèce la poire ne pouvait être
coupée en deux. Comme toujours, la dis-
cussiou dégénéra en querel e puis en rixe,
et Lazaio ayant tiré son couteau frappa
violemment au cœur son camarade qui
transporté à l'hôpital, expira quelques
momenis après.
L'assassin a été arrêté.

Une opinion
Lps dépèches ont annoncé, hier, 1

mort de Mgr Duc hasne, professeur à l'Ios-
tiiut catho'ique de Paris, membre de

l'Académie française.
Citons de iui ce trait :

On avait mis dans la cour du palais
Farnèse l'Homme qui marche, de Rodin.

On l'en a retiré qu lque temps avant la

Conférence de Gênes.
A une dame qui demandait ce qu'il

représentait, Mgr Duchesre répondit un

jour, avec cette malice académique qu'i
a l iait si heureusement à une onction de
bounaire :

— La diplomatie, sans doute.
Les & Rêvrurs »

Une compagnie s'est assemblée en Ita-
l e, sous le nom, q,i est un programme,
de « lèveurs. » Coupons court à toute

-quivoque fâcheuse en dbant d'abord

que ce n'est pas à Gênes, mais à Na-

pics, que les lèveurs tiennent leurs as-

sises.
D'allPurs, les délégués internationau.-*

Un corps d'armée d'Ajkehéhir
vient d'être expédié au front mé-
ridionai du Méandre où les hostiii-
tés sont reprises ces jours derniers.
'Sélaheddine pacha est nommé co.m»
mandant des troupes qui opèrent
sur ce front.

Le maréchal Joffre à New-York

A PANDERMA

Le Djagadamard apprend de Pand i ma

que les autorités militaires he léniques
ont procédé le 14 avril dans les maisons

turques de Panderma à des perquisitions
au cours desquelles de grandes quantités
d'armes à feu et de cartouches ont été
découvertes. Les evolvers portaièni i'm -

cription « Ko.ivfcï Millié » (-"crces natio-

nales). Tous les Turcs chez lesquels des
armes furent découverts ont été an étés.
Parmi eux se trouve Ali Chenouri

caïmaeam de s'nistre mémoire de Bagh-
tchedj k. Toutes les maisons turques
d Edindj к étaient pourvues d'armes. Dans

NîW-York.-Le maréchal Joffre;
1
,

8 trois
,

1оо4
(

И!В3 „Г de.
... ,,, .

. ,
, documents ont été trouvés qui établissent

"[^1уе а ч40иГ venant de
( l'organisation d'un vaste complot de la

Washington. Durant son séjour des ; population turque avec la complicité des
revues militaires et des solennités bandes nationa'es des environs.
auront lieu en son honneur.

(T.S.F.)

Les finances rosses

Tandis quMoscou.— Tandis qm les délé-
gués russes s'efforcent à Gênes
d'arriver à un arrangement éco-

nomique avec les puissances euro-

péennes, le gouvernement soviéfi-
que travaille à stabiliser ses af-
faires financières, malgré les théo-
ries des communi tes qui préco-
ni'eut Гélimination de toute espèce
de monnaies. Le total du papier
monnaie émis jusqu'au mois de
mars 1922 est estimé à 25 milliards
de roubles. (T.S.F.)

L'expédition du Mont-Everest
L'expédition anglaise entreprise

en vue d'atteindre le sommet du
Mont-Everest a achevé avec suc-

cès 'a première étape de son as-

cension. E le a atteint le Kamp
Àdzoug. Tous les membres del'ex-
péditioa sont en bonne santé.

(T.S.F.)

Uu corps de volontaires à Adana

L'autorité militaire d'Adina, étant don-
né l'ajournement de la conscription, vient
de constituer un corps de volontaires qui
commenceront incessamment leur période
d'instruction.

qui prennent part à la grande Conférenc
discutent tout le jour des questio s d'ar"

gent Encore que les milliards avec les-

quels ils jonglent semblent un peu chi-
mériques, se soutirer des sommes impor-
tantes les uns aux autres, apparaît corn-

me leur préoccupation essentielle. Les lê-
veurs de Naples, au contraire, se sont

juré da profe ser un absolu mépris de l'ar-

gent. Inutile d'ajouter que ce sont tous
dps ar isîes. , С
Il y a plusieurs manières de se réunir

pour mépriser en commun l'argent. Le

plus agréable est d'échanger des propos
dédaigneux sur l'ennemi abhorré, autour
d'une table bien servie. C'est celle-là sans

doute que les rêveurs ont adoptée car ils
se sont installé un confortable siège so-

M. et Mme H. Ilaralambidi et leurs en-

fants, M. Th. Ilaralambidi avec son fils,
M. A. Ilaralambidi, Mme E. Asiani, Mme
II. Codjaeianoglou et son fils, M N. Elef-
tériadis, la famille B. Eleftériadis, M. J.
Asiani, Mile II Asiani, M. N. Anastassia-

dis, ainsi que tous les parents et alliés ont
la douleur de vous faire part du décès de
leur tiès regrettée

Mme Marie L HARALAMBID
mère, grand'mère, sœur, tente et pimente
et veu i piient de vouloir bien assister è
ses funéraiiles qui auront lieu demain à
2 h. p. m. à l'Eglise Saiute Trinité de
Taxim.
Péra, le 12[25 avril 1922.

Le présent tient lieu

d'invitation particulière

M. Jean Vitalis, M. Antoine Vitalis,
M. et Mme Ignace Rosani, Mme Vve Léo-
nard Yitalis et ses enfants ont l'honneur
da faire part à leurs parents, amis et

connaissances qu'à l'occasion de l'anni-
versaire du décès de leur regret te

Р1ШЕ1Е J. mus
une messe de R-quiem sera célébrée le

jeudi, 27 Avril, à 9 heures du inatin, à

i'égiise de Sainte Marie Drapérm, à Péra
lie les prient de vouloir bien y assis-

ter.

Con?|p!e, le 24 Avril 1922
Le présent avis tient lieu d'invitation.

Mme Azarian tiLndi et Mesdemoiselles
Az r.an remercient vivement ious ceux

qui ont bien voulu leur témoigner de la

sympathie à l'occasion de la perte cruelle

qu'elies viennent d'éprouver.

Section consulaire
de la dé égation du

gouvernement polonais
AVIS

Les conscrits citoyen? polonais nés en

18S0, 1200 et 1201, qui ont quitté régu-
lièrement la Po'ogne et qui désireraient
obtenir un sursis à leur service militaire
en base de l'art. Gi de la loi provisoire
doivent présenter par le canal de la Dilé-
galion de la Pologne à Constantinople
une requête dûment motivée à l'adresse
« Commandement de district de recrute-
ment э (PcAviatovra Komenda Uzupel-
nien) A cette requête sera annexé un

certificat scolaire, prouvant que ces

personnes fréqueixtent une école et y font
leurs éludes actuellement.
Cet avis concerne également les cons-

crits, qui en basse de l'art.64 de la loi
provisoire ont déjà reçu leur sursis et
dont le ferme est déjà expiré.
Ceux qui désireraient renouveler leurs

sursis auront à présenter leurs requêtes
par la voie ci dessus indiquée.

Avis
Le Мькпкеоу Ilacing Syndicale a

l'honneur de porter à la connaissance du

public, que sa prenrère réunion de cour-

ses aura lieu le 21 mai prochain. Cette

cial que le mépris de l'aigent ne leur a .réunion sera suivie d'une seconde qui
pas permis de piyrr comptant. Da celauralieu le 29 ou 30 mai 1922

ch'5 f, ils doivent G 000 lires. L'entrée au Pesaga est fixée à Ltq, 3 ;
Autre marque de leur mépris. Us ont

contracté une dette de 200,000 lires envi-

ron, envers les imprésarii d'nne matinée
de gala qu'ils donnèrent an th'àtre San
Car'o.
Nous ne savons pas si les peintres,

sculptems et poètes qui composent la

Compagnie po issent le mépris de leurs
intérêts jusqu'à donner leurs œuvres pour
ri n. Leur qualité de lèveurs ne leur

permet pas sans doute de produire des
œuvres nombreuses Mais les dettes qu'ils
con'ract nt si joyeusement au bout de
leurs tro's premières années d'existence

prouvent que l'argent qu'ils méprisent le
plus, c'est encore celui des autres.

Janus.

[ pour les dames Ltq, 2 ; aux Tribunes

Liq 1 e à la Pelouse piastres 25.
A Pesege les billets Paii Mutuel sont

de Ltq. 2 et 10.
Aux Tribunes les billets du Pari-Mutuel

sont L'q. 1 et à la Pelouse les billets du
Pferi Mutuel sont dj piastres 50.
Il est rappelé à MM. les p'opriétaires

de chevaux que les inscuptions et elassi-
Lcations seront closes le vendredi 12 Mai,
au champ de courses de Veli effendi de
10 1[2 à 13 heures ou dans la cour du

Jockey С ub (Sipahi О 1 j ;gi H&rbié) entre

16 et 18 heures, le samedi 13 Mai.
A paitir du 1er Mai les bureaux du

MAKRI-KEUY RACIKG S Yс DICA TE
seront transférés granle rue de Péra,
No 105 vis-à-vis du Gouvurno'it de Péra.

Prière à nos correspondants de
n'écrire que sur un seul côté de la

feuille

0GNSC(OWOISiER
l r.e MARQUE DU MONDE

5eul Agei\t Dépositaire
-pour toute la Turquie
ME6.FRINGH1AN
messadetШStamboul

TÉLÉPH S-1II

du Charbonnages de Cezlou
Messieurs les Actionnaires ds la So

ciété Anonyme Odomane de Charbon-

nages de Cozlou sont convoqués à l'As
semblée Générale Ordinaire Samedi 27
Mai 1922 à 11 heures г m, au S.ège de
la Société Arvanitidi Ilan, Galata.

Ordre du jour
1) Lecture des Rapporls du Conseil d'Ad

mirislraiion et da Commissaire des

Comptes; approbation des comptes
de l'exercice écoulé et décharge au

Conseil d'Administration

2) Ratification de l élection de M. le
Doeleur Dounias comme Adminis-
traleur.

3) Fixation de la valeur de jetons de

présence du Conseil d'Administra-
lion.

Nomination du Commissaire des

complet pour l'exercice 1922 et fi-
xation de sa rémunération

Messieurs les Actionnaires qui pos-
sèlent au moins 30 actions et qui dé-
sirent assister à / A semblée Générale
devront au moins 10 jours avant la réu-
nion déposer leurs ac ions à la caisse de
la Société.

Les récépissés des Banqu s relatifs aux

dépôts des titres sont acceptés comme

m tenant l'eu.

(Signé)
Le Conseil d'Administration

. Tools Harding
ayant reçu l'ordre

du Director oî Remounts,
Armée Britannique

mettront aux

ENCHÈRES PUBLIQUES
Mardi le 27 Avril à 10 h. 30 a. m.

à Mashlak (41st Remounts)

20 Mulets
3 Chevaux

Pour permis de visiter les ani-

maux et plus amples renseigne-
ments S'adresser à

ШШ. TOPLIS & HARDING
22—27, Gulbenkian Han

Sirkeljt. STAMBOUL.

Téléphone: Stamboul 3133(4
N. B. — Le paiement se fera au

comptant. La p ise de livraison
immédiate est obligatoire.

Banque Hollandaise
pour la Méditerranée

Capital: FL 25,100,000 dont enlièremen

versé: Fl. 5.100.000

Siège Social : Amsterdam.

Succursales : Barcelone-Constan-
tinople-Gênes.

Fondation de : Rotterdamsche

Bankvereeniging (Capital et Ré-
serves : Fl. 110,000,000).

La Succursale
de Constantinople

Galata, Rue Voïvoda N0 102

TÉL. PÉRA 2121[2
Toutes opérations de banque

CAISSE D'EPARGNE

AT HIN A ï КI
Cie Anonymed'Assurance

. au Pirée
j Assurances contre les risques
j d'Incendie et contre les risques

de Transports maritimes
en tous genres

i Il I ■ HT

1 Agents généraux à Constantinople :

j- Etienne Zicaliotti et Fils
Minerva Han N0 31, 32, 36.

Téléphone Péra 947
Conditions avantageuses

Prompt règlement des sinistres

If I POU
Societa lîaliana di Navigazione

G. ROSbl
1.9 vapeur actuellement

dans notre port partira le mercredi 26 crt
à 3 h. p.m. directement pour Sutoum
acceptant des passagers et mareban-

I dises.
Pour plus amp'es renseignements s'a-

dresser à l'Agence Générale, ALEXAT03
BROTHERS à Galafa, rue de la Douane,
N0 51- Tél. Péra Ц63.

Navigation N. G. Kyriakidis
Le paquebot rapide

— ALKIMINI —

de 2500 tonnes, d'une grande vitesse,
avec très confortables cabines pour 15o
passagers en première et deuxième classe
partira le mercredi 2G avril à 1 h. p. m.
pour Dardanelles, Mételin, Smyrne.ChiOj
Le Pirée,
Pour plus amples renseignements s'a»

dresser à l'Agence Crespin Galata Merkez
jRihtim Han, N0 8 rez-de-chaussée. Té»
léph. Péra 2585.

Navigation Pandeii Frères
Ligne poslale rapide hebdomadaire

Cons]ple-Mélelin-Smyrne
Le Pirée-Alexandrie

Le paquebot rapide (VITJdIIINA
de 2.50'J tonnes, d'une grande vitesse
de 1res confortables cabines pour 15Э
passagers en première et seconde classe,
partira le vendredi 28 Avril à 4 h.du soir,
pour Mételin,Smyrne,Le Pirée,et Alexan-
drie.
Pour renseignements complémentaires

s'adresser à l'Agence Crespin, Galata,
Merkez Rihtim han,rez-de-chaussée N0 8*
Téléph. Péra 2585.

Navigation Lesviakt
SîFNEQ FRERES

Le vapeur ASTISJdЛ partira le sa-
medi 29 Avril à 4 h.p.m. pour Constan-
tza touchant à Galatz acceptant des pas-
sagers et marchandises
Pour renseignements s'adresser aa*

agents généraux Mrs.MINAKOULÏ Frères,
Galata, Eara Moastafa Stravopoulo han,
1er étage.— Tél. Péra 1 ti.

SUCRES& CAFÉS |
Si vous avez des affaires en

sucres et cafés adressez-vous
à M. Antoine Moscopoulos
Kévendjoglou Han N01.

Téléphone 1887.
courtier et expert spécialiste

en sucres et cafés
(Jne longue expérience de É

trente ans garantit l'exécution Щ
ponctuelle de vos ordres. f»

f1^- f*

ITINERAIRE
du service de Kadikeuy

A partir du 22 Mars 1922
DU PONT DE KADIKEUY
6 45 1.50 6.45 15
7.20 3 15 7.30 3.—
8.05 3 50 8.— 3.50
8.50 4.45

"

8.45 4.45
9.30 5.30 9.80 5.15
40.15 6.- 10.45 6.05
11 05 6 45 11.—- 6.30

8.12 15 745 12.15
1,— 8.45 L— 9.10

ITINERAIRE
du service Haïdar-Pacha

A partir du 15 Mars 1922 '

DU PONT
7.25 11.05
8.05 1.50
8.30 350
9.30 4.50
10.— 6.20

DE HAIMR-PACHA
7.55
9.05
10.45
12.20
1 05
2.2G

4.05
4.55-
5.30)
6.ai
6.55
8. S

Itinéraire des Iles des Princes
A partir du 20 Mars 1922

ï> 11 Pont aux;
Jours Ordinaires

îles
Dimanches

Dl' POXT . . 10 - 5.15
Kadi keuy. . . . 10 20 —

Moda — —

Kalamich. . . . ,
— —

Djad. Bostan . .
— —

Maltépé — —

Proti 10 55 Ô 05

Antigoni .".... U 10 6 20
Halki 11 25 6,35
Prinkipo ...- 11.40
Cartal m- 7.Ï5
Pendik ...... 12 15 T 30

5 ao

6.-
6.10
6 30
6.50

7.S

'Ao

6.30 7 301

? .20
7.35
7.50
8.05

8 20
8 35
8 50
9.05

1Q.

Ло .20

10 55
11.10
11.25
11.40
12 -

12 15

5 30 6.30 7.45

— 7.-
7.10

_

— 7.80 —

— 7.50 —

6 20 — 8.35
6 35 — 8.50
G 50 8.25 9.05
7 05 8.10 9.20
7.30 _ —

7 45 — —

Iles au 1*0111
Jours Ordinaires Dimanches

lUçPi-sîêlsSi.
Fartai
Prinkip . . .

Halki
Antigoui. . »

Proti
Maltépé
Djad. BUstau.

.

Ksî'amich..
f Moda
I Kadi-keuy.
'Pont....

* \

— 7.15 — —
« 4.30 - 715 — 4.15

— 7.30 — | 4 45 — 7.30 — 5,-
V

8.- 7.40 9 301 5-15 7,— 8.- 7.40 5.30

| 7.15 8 15 7.25 9 45î 5 30 7.15 8 15 7.25 5.45
. 7 30 8 30 10.- 5.45 7 30 8 30 — 6.-
. 7.45 8.45 — 10 15 G.— 7.45 8.45 — G»15
.

'

— — 8.— —
— — — 8.— —

.

1

— — 8 20 — — — •— 8.20 —

• !
— — 8.40 — — — _ 8 40 —

• ! — 8.50 — 8.50 —

, i — _ — 6.35 — — — G.53
.1 S. 35 9.95 0.20 , 11.05 7.- 8 35 9.35 9 20 7.15
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nos superbes CEINTURES
corsets et soutiens

ÉLASTIQUES

FORMENT UNE
TAILLE SOUPLE ET ÉLÉ-
GANTE BW-ESSAYEZ-LES^ f\Y ,U
VOUS EN SEREZ RAVIE; Д /

). ROUSSEL RUE^DETZS
Corn-pie: PERA: PLACE DU TUNNEL

•CATALOGUE ILLUSTRÉ GRATUIT"

Belles ceintures

partir de Ltqs G.

S T A P В Y L 1

Préférez tous la Stophyline
—» BOISSON PURE—

MATERNELLES

La santé des jeunes enfants
s'altère parfois sans causes

apparentes. Ces alertes sont

dues souvent à l'inégalité de

composition du lait. Si frais

soit-il, sa valeur alimentaire

et ses qualités peuvent varier
d'un jour à l'autre suivant la

nourriture de l'animal qui l'a

produit. Pour éviter ces

accrocs employez DA1RY-

MEN'S, lait concentré pro-
venant de vaches soigneuse-
ment sélectionnées et nour-

ries de façon à permettre
l'obtention d'un lait de com-

position uniforme, riche, pur
et sain, qualités que sa stéri-

lisation lui conserve indéfini-

ment.

DAIRYMENS

GUARANTY TRUST COMPANY
ОF ХЧ7FW-YOLiK.

140 Broadways, New-York.

Capital Réserves et Profits.
Total de l'actif.

Dollars 42.255.398,50
Dollars 578.309.758.37

La Guaranty Trust Company of New-York est une Ban-

que spécialement outillée pour faciliter les opérations de com-

merce internationales.
Elle possède des sièges à New-York, Londres, Paris, Li-

verpool» Bruxelles,Le Havre, Anvers,et Gonstantinople et a, en

outre, des affiliations ei des relations dans le monde entier, qui
la mettent à même de fournir un service financier des plus
complets,

Ses fonctions principales comprennent ;
Garde de Titres
Achat et Vente de Titres

Ouverture de Crédits Documentaires

Renseignements commerciaux
Emission de chèques et Lettres

de Crédit circulaires.

Ouverture de comptes courant-
et de comptes dépôts à terme

Opérations de change
Avances contre Nantissement
Recouvrement d'effets.

SIÈGE DE GONSTANTINOPLE
YILDIZ HAN, Rue Kurekdjiler, GALATA

Téléphone : Péra 2600-2604 Adresse Télégraphique : cGarritus*

NEW-YORK. LONDRES ~~LIVERPOOL
PA RIS LE HAVRE BRUXELLES ANVERS

la Bière OLYMPOS-NAOUSSA
hygiénique, agréable, nutritive.

SUPERIEURE AUX BIERES EUROPEENNES

t{ Seules les bouteilles de la bière

J OLYMPOS-NIAOUSS \
Ш ont une contenance de 600 grammes,

Commission interalliée des délégués aux questions économiques
TABLEAU indiquant le prix maximum des Denrées Alimentaires.

Valable à partir du 20 au 26 Avril 1922

Désignation

Aucune suite n
fesi donnée aux

communications qui ne portent pas
en caractères lisibles la signature et

'adresse de l'expéditeur.

FEUILLETON DU «BOSPHORE» (N. 8)

Farines étrangèreslre qualité
» » 2me »

Farines indigènes Ire qualité
» » 2me »

Riz Américain Blourouse. .

» Espagne
» Siam
» anglais Ire
» » 2me

Macaroni Indigène2me quai.
» de semoule

Haricots Tchali. Ire qualité.
» » 2me »

» de Trébizonde
» Iloroz . . .

s de Roumanie
Pommes de terre (Marseille)

* » » (Àda-Bazar)
» » » peiites
» » » (Italie)

Sucre en p. crist. (Hollande)
» » » (Java)
» » » ('Américain)
» » cubes Hollande
* » i> Belgique
» » carrés

Huile d'olive extra extra
» » Ire qualité
* » 2me »

21.—
17 50
18. -

15 -

83 -

28 —

23 -

19 -

31.—
34.—
18.-
15.—
11.—
17 —

11 -

15.-
15,-
11.—

36 —

B5 —

35 —

42 —

42 —

39 -

80 -

74 -

67 —

PRIX Désignation PRIX

Pst.l'Ocq — Pst.l'Ocq
42 —

37 -

185 —

70 -

67 -

100 -

90 -

90 — |
40 -

30 -

20 -

26 —

12 50
12 50
10.

128
128
128 -

118,-
105. -—

2e 118.—
36.—
50,-

15 50
, .

__________ .
IL—

1.— Les marchands en détail peuvent vendre les denrees alimentaires —

comprises dans le présent tableau avec une majoiation de 15 oio.
2.— Les marchands en détail peuvent vendre les denrées alimentaires, se*

excepté avec une majoration de 2 piastres pour les distances éloignées et de 1 piastre
pour les distances moyennes.

3.— Les marchands qui vendraient des denrées alimentaires à des prix
supérieurs à ceux indiqués dans le présent Tableau—même avec légère différence—
ainsi que ceux qui ne mettraient pas d'étique'tes indiquant la qualité et le prix
des marchandises, se verront punis, conformément aux dispositions de l'article Iv
du Décret-Loi du 27 mai 1920[1336.

4.— Les marchands qui aui aient des doléances sur les prix maxima des den-
rées alimentaires, indiqués dans le présent tableau, peuvent s'adresser directement
à la section de Ravitaillement de la Préfecture de la Ville.

5.— Pour toutes plaintes contre les marchands en ce qui concerne les prix des
denrées alimentaires, l'Honorable Public est prié de s'adresser à MM. les Commis-
saires adjoints de Police ainsi qu'aux Agents de leur Section de Municipalité 'es-

pective, par qui leur plainte sera prise en considération, immédiatement

Savon extra extra (Kultché).
» indigène extra.

Beurre de Trébizonde Ire qualité
« » 2me »

> Américain Ire »

» » 2me »

» » 3me »

Fromage blanc(Roumélie) Ire q.
» » de Bulgarie Ire q.
» » touloum

Olives de Triîia supérieures .

Olives Indigènes Ire qualité. .

» » 2me »

» » 3me »

Pétrol • Américain Ire qualité
» Roumanie en vrac

« Batoum «Deukmé». .

el de table
Viande de mouton kivirdjik .

» » Daglifcz .

* » Karaman
» » Dagiitz et Car. 2e

» » Kivirdjik.
Lait par. ......
Tahin Helvassi Ire . . .

Tahin Helvassi 2me Patika.
Oignons grands. . . .

» Bulgarie . .

La Société îles spiritueux
BOSPHORE

TELEPHONE PERA 1105

Vend toutes les boissons et

liqueurs les plus pures et les

plus icoffensiiies. Il faut les

préférer el les demander dans
les principaux établissements.
Demandez le vin tonique et

fortifiant, approuvé et recom-
mandé par les médêcins

VINKINKl.NOKAKAO

SUCCURSALES

CadikeiiY et Balata
»— ■—

POUR L'AMERIQUE РАН BATEAUX AMERICAINS
Ш ШТ S Blffl su

duecU-ment la l'gu«

A

Chemin de ter d'Ansioiie

Haïdar-Pacha — Ada-Bazar

La direction militaire de l'exploitation
du chemin de fer ottoman d'Anatoii-
porte à ia connaissance du publie qu'à
partir du 21 octobre, le trafic de voyse
geurs, marchandises et bestiaux, qui s'é-
tend actuellement sur la parcours Ilaïdar-
Pacha à Yaremdja sera repris aussi sur le
tronçon de Yaremdja à Ada-Bazar, aux

risques et pérlis des expéditeurs ou desti-
nataires-

Les voyageurs empruntant les deux
tronçons devront se faire délivrer leurs
billets de voyage jusqu'à Yaremdja contre
paiement des taxes y afférentes et s'a-
cheter ensuite à cette station de nou-

veaux bihets pour leurs stations de des-
tinatien.

Le transport de bagages, chiens messa-

geries, marchandises, bestiauxd'expédiés
en grande ou en petite vitesse, un troc-
çon à l'autre, s'effectuera, sur base d'une
seule et unique documentioa, en pori
payé de la station de départ jusqu'à Ya-
ren dja, et en port dû, de Yaremdja à la
station de destination.
L'oraire des trains mixtes et de mar-

chandises desservant le parcours de Haï-
dar-Pacha à Ada-Bazar est fusqu'à non-

ve! avis, fixé comme sait

Train mixte 1004

Haïdar-Pacha-Ada-Bazar

Haïdar-Pacha départ 9-
Pendik (arriin 9 45

(départ. 5 55
Toazta départ 10.17
Guebzé < 10 50
Dil-Iskélessi € 11.11
TavchandjiJ € 11.21
Iléi'éké С 11.41
Yaremdja (arrivée 12.-

(départ 12.30
Dérindjé départ 12.56
Ismidt (arrivée 13.14

(départ 13.45
Buyuk-Kerb. € 14.30
Sabandja « 15.10
Arifié « 15.30
Ada-Bazar arrivée 15.50

Train mixte 1003

Ada-Bazar-Haïdar-Pacha
Ada-Bazar départ 9 —

Arifié t 9.25
Sabandja < 9.52
Buyuk-Derb. < 10 25
Ismidt (arrivée 10.55

(départ 11.25
Dérindjé départ 11.43
Yaremdja (arrivée 12,-

(départ 12.30
Hèréké départ 12.59
Tavchandjil < 13.10
DH-iskelessi « 13 25
Gwbzé « 14.05
fОUZ1 â € 14 24
Pendik (arrivée 14.45

(départ 15,—
Haïdar-Pacha arrivée 15.45

Pour plus amples renseignements, s'a-
dresser au département commercial
Haïdar-Pacha.
II ïdar-Pacha, le 13 octobre 1921.
La Bireciion militaire de Vexploitatiou

IS 2 5 я M Slë ШАУ к. Я v I V ri» » « if V t a 8 i Л S f

lui
La seule Cpл pagnie Anérica ne desservant

Gonstantinopië New Yoik, par les nansatlan iqu^s

ACR0P0LIS et NEW-YORK
Les visas de passeports pour les émigran s d'-sirant se rend e aux

Etats-Unis d'Amérique, devant cofinancer prochainement les m'éressés

peuvent s'adiesser pour renseignements concernant les formalités nécessaires à

l'Agent Général de la Compagnie.
M. N. M. S1TARAS

Couteaux Han, No 151r7, GAI.ATA, Tél. Péra 1062

Avis
L'Administration de la Dette Pub'ique

©ttomane met en adjadic<tion A par sou-

mission sous pli cacheté, la fourniture
de : 92 costumes divers et 31 paires de

souliers destinés à son personne! de ser-

vice.
les personnes que cet avis pourrait in-
téresser sont invitées à se présenter au

bureau de l'Economat pour prendre con-

nai sance du cahier des charges.
L'adjudication aura lieu le 1er mai

1922 è 2 heures p. m. 5

AVIS
Du tribunal de paix de Péra :

Le terram de l'Hôtel Roma incendié

dernièrement, sis en face ou jardin, des

Petits-Champs, No 15 neuf et 25,27 an-

citn,.sur ia route du tram qui avait été
mis aux enchères pour cause d'indivis a

trouvé acquéreur pour 20.000 livres

turques.
Ceux qui voudront surenchérir de 3 ojo

pour ce terrain de 380 pics à double fa-

ç'ide sur 10 p es et demi de front en

touré de murs solides devront s'adresser
au bureau exécutif du tribunal de paix
jusqu'au soir du 13 mai 1922 date de

l'adjudication définitive.

Placement de fonds
Ne placez plus vos capitaux sans ga

rantie.Si vous désirez avoir pour vos fonds
une garantie sûre et solide, avec des
intérêts très avantageux, faites vos place-
ments sur hypothèque d'immeubles de

rapport

Adressez vous donc, à cet effet, à la
Maison de Banque G. HAMOPOULO,
Galata, Buyuk Tunnel Han, 18-19.

PENSION. VILl.A

SVELTLANA
Palais Férldié Sultane

Arnaoutktuy
Au parc du palais Frrid é Su;-

tane avrс vue splendide sur le

Bosphore, grande pension de fa-

mille, Chambre à partir de $€?-

1Д<2» pitr ks«ês .' Nourriture
saine et à bon marché.

On parle anglais, français ei

russe.

PoriÉ s'y rendre prendre le tram-

way No 22.

Offres et Demandes

A vendre maison de rapport sise à
В iyukdéré,à côté du Débar-

cadèœ. .S'adresser au propriétaire llô f el

St-Remo, No 242. 722

Perdu un passeport délivré par le Con-
sulat de Géorgie au noms de M.

Victor et Mme Nma Tchatch b-ya.
Ce passeport ayant été annulé n'a plus

aucune valeur.

A louer deux be'les chambres meu-

blées avec mobilier de luxe
pour célibataire seul. S'adresser à l'ad-
ministration du journal le matin de 10 h.
ô 5 p m.

Й IftlSPr ^ Bébék près du Robert Col-
H SUUuI jq a is0n meublée compo-
sée de 4 chambres mise .avec tous le
confoit bains et électricité. S'adresser à
l'école turque (Mtkteb Gurin) Bébéк (780)

louer

BANQUENATIOIfALE QE TURQUIE
FONDEE EN 1909

Sâpit&l Lstg. 1.000.000
Siège Central à GONSTANTINOPLE
GALAlA Union Han, Rue Voivoda

Téléph. Péra 3010-3013 fquatre lignes)
Succursale de STAMBOUL

STAMBOUL, Kenadjian Han.
En face du Bureau Centrât des Postes
Téléph. St. 1205-1206 (deux lignes)

BUREAU DE PERA
Rne Cabris tan,

en face du Péra-Paiace Hôtel
Téléphone Péra 117

SUCCURSALE DE SMYRN1
Les Quais, Smyrne

AGENCE DE PANDERMÂ
Grand'Rue de la Municipalité
Agence de Londres

50 GornhUi IL G. 3

La Banque Nationale de Turquie, qui \
.s'occupe de toutes les opérations de bas» ,

que, agit en étroite coopération avec la
British Trade Corporation (société privi-
iégièe anglaise),
Ses bureaux de GALATA et PERA met-

lent en location à des conditions avanta-
geuses des safes perfectionnés, de ai-
verses dimensions, installés dans un
chambre fort©.

Gérant Djemil Siouffi,: avocat

pour six mois, centre Pé a

grand appartement meublé,
bien aéré et avec superbe vue sur la mer.

Eiec'r.cité, biin, téléphone etc. S'adres-
ser au 1er étage appartement R'godias
No, 8 RSouferazi, Péra.

A louer grande Bâtisse en pierre de
deux étages, pouvant servir

de Dépôt, Atelier, Fabrique etc., sise sur

le quais de Pacha Lirnan, Scutari. S'adres-
ser No 18-19, Buyuk Tunnel Han Gàiate.,
Téléphone Péra 721,

A vendre grande et belle mai-
son à deux entrées,

située à Ortakeuy, Tachuterdiven à 100
pas de la station de Tramway avec 18
chambres, 3 sa ions, cuisine, buanderie,
bain turc, grand jard a avec demi mas-
sourah d'eau douce, bassin, sapms, ro-

siers et arbres fruitiers.
S'adresser à Gaiata Buyuk Tunnel Han,

No 18-19, Teieph. Péra No 721.

A î_ П SIF R grande el bsJ!é mai -
rx LU О h li sou ^ deux entrées,
située à Ortakeuy, Tachmerhviu près
de ia station de Tramways avec 18 çhaua-
bres 3 saSôos, cuisinr, buanderie, bain
turc, grand jardin avec ai teres fruitiers.
S'adresser s Gaiata Buyuk Tunnel Han -

No 18-19, Téiêph. Péra No721

аяьааЗД;ВДБгВ^88В

LE MARTYRE
DE L'OBESE

Grande nouvelle inédite

par

HENRI HERAUT

(Suile)

IV

Si, si, vous me remplissez de joie.
Vraiment, mon récit vous intéresse?

Ah 1 monsieur, parier d'elle est ma

seule consolation ! et, puisque nous

avons la chance ce soir de nous trou-

ver seuls...
Où en étais-je ? A Londres ? Oui

Elle vint à l'heure dilm Je ia vis

descendre d'un taxi, juste en face du

compartiment où je l'attendais. Euejché

paya très vite et, m'ayant aperçu,
pénétra lestement dans le wagon :

•— Vous avez les tickets, dit-elle.
C'est bien, vous êtes un bon gros...
Le lendemain nous sortions, elle

et moi à sept heures du matin, de la

gare du Nord.

Tout le long du voyage, et durant
la traversée, je lui avais fait une cour

empressée et plaintive. Hélas ! sans

éloquence ! Je ne trouvais en moi

que des mots piats. ainsi que les Ira-

versins d'un hôtel meublé C'est le

langage de l'amour véritable, et je le

parlais pour la première fois...

A présent que je juge les choses
avec un peu de recul, je me demande

comment, en l'espace de trois heures,
un homme peut passer d'une brave,
simple et saine concupiscence à ces

[transports de calicot élégiaque. Cela

est pourtant. Vous me direz que cela

se rencontre 4U£>tout °ans [es romans -

Mais vous vous Irô^pS2 vous

croyez qu'il en va autrement u2 n S

vie. J'en puis parler, moi, qui après
dix années d'une camaraderie sans

arrière-pensée, durant lesquelles
cette femme ne m'avait раз plus ca-

les recoins de son âme que le

creux de ses aisselles, j'en

c-Ile du dîner! A cinq heures, elle
eût pu sortir du bain devant moi sans

que peut-êire sa nudité me troublât

plus que l'image de la nymphe ré-

publicaine que voici, gravée sur ia

bande de ce paquet de tabac. Nous
étions des copains, et je vous le dis

parce que c'est vrai. A huit heures
et demi dans le wagon-restaurant du
rapide Londres-Foikestone je dînais,
sans appétit, en face de la même fem-
me - et je l'adorais !

Ce soir-là, et la nuit qui suivit, j'ai
parlé pour six mois. Je n'ai pas eu,
depuis, besoin de changer ou d'ajou-
ter un mol à mes paroles.
Eile avait tout de suite commencé

son jeu, tantôt l'éclat de rire, tantôt

le sourire et le regard en coulisse,
sous les cils baissés Je me méfiais,
vous pouvez le croire, et de celte

femme plus que d'aucune autre. Elle
aimait son mari, et je le savais. Notre
fuite ne devait être, tout bien pesé,
qp une comédie de femme, jalouse qui,
le lendemain, recouvrerait un sang
froid de vieil avoué. Sûrement, à

l'heure de la réconciliation, on ferait

appel à une vieille camaraderie ; une

leyi n s | fois de plus, on échangerait le bai or

i
mappemonde Mais a:cas, pourquoi se
donnait etie la peine de m'émousliller
avec son sourire et ses yeux tendres?

Pourquoi, vous le demandez? Eh!
fichtre ! pour le plaisir de tourner
la tôle à un brave garçon, en vraie
gamine qu'elle était. Cela n'était assu-
rérnent ni bien rare, ni bien nou-

veau. Quel homme, à notre âge,
ignore ces vérités? Je me les répé.
tais, très inutilement. Une fois pris,
on l'est bien, et j'étais en train de
m'en apercevoir.
Elle voulut passer la Manche sur le

pont du bateau, et, comme elle avait
un peu froid, elle se fit, durant le

passage, dorloter comme une petite
fille. . Bref, lorsque nous nous quit-
tâmes. à la gare du Nord, eile pour
se rendre chez une parente, à Passy,
moi pour regagner mon domicile,
j'étais à peu près toqué.

Je ia mis dans une voiture et. le
cœur gi03, je me fis conduire chez
moi. La vue de mon intérieur me ren-

dit un peu de calme. !! y avait, dans
cet appartement, mille souvenirs
d'un bonheur bourgeois, d'un sage
[bonheur, fait de toutes les petites

manies d'un gros célibataire. On est

heureux ou malheureux, selon son

poids. Je soutiens qu'au-dessus de
quatre-vingt-dix kilos, un homme ne

peut rien éprouver d'étriqué ou de

mesquin. Seuls, les gro3 me compren-
dront.

A :nsi, comme il arrive parfois, la
raison m'était rendue par le décor
familier de mon existence. Il mesem-
blait que, parmi ses témoins ordi-

naires, elle devait reprendre son

cours. Assis dans un fauteuil de
cuir je songeais à ces choses. Mon va-

iet de chambre ne paraissait pas
trop malheureux d'un retour qui-l'al-
lait priver de son cinéma quotidien.
Il me trouvait bonne mine —- natu-

Tellement. Mais tandis qu'il me ten-

dait mon pyjama, je pensais ;

Je vais revenir gentiment à monfgonna.
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ris, moins nombreux quelles tapeurs
et les mufles. Oui, bien sûr, iis m'at-
tendaient. J'irais le soir même au

Chatham. Déjà, j'entendais ce vieux

Rouquayroi s'écrier à ma vue ;

— On l'aime trop pour tuer le veau

gras !

Et Félix ajoutait entre deux bouf-
fees de cigare :

— Pour célébrer son retour, nous

ailens en embrasser chacun un mor-

cea u.

Tels sont тез amis. Ils n'épargnent
pas ma graisse, car iis sont hommes
et parce qu'on leur trouve de l 'esprit»
Mais tels quels, je les aime...
— Allons, c'est dit, pensai-je. j'irai

les rejoindre ce soir, ou mieux : à
l'instant même... 1

Je commençai de m'habiller. On

train-train, à ma brave existence de
bouffi sympathique et pas contra-)
riant.
Après tout, je devais laisser j

un vide. Les amis de jeunesse ne se )
remplacent pas, et les miens com-|
mençaient, bien sûr, à trouver que^
les gros garçons, bons buveurs, égaux.)
de caractère et toujours prêts à la

"

vadrouille, sont tout de môme, à Ра-1

— C'était elle, très cairne ;
— Mon mari est revenu, dit-elle.
— Ah !

(à suivre)


